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CM&A. (sous lo nom d'un. berger, explique k sa maitresse son
amour depute Icur rencontre, et ensuite ils s'appliquent
lours pcnsdcs Tun & 1'autre en chantant). Voici le sujet
de la scene,    Un Berger etait attentif aux beautes
d'un spectacle, qui ne faisait que de commencer,
lorsqu'il fut tire de son attention par un bruit qu'il
enteudit a ses cote's,   11 se retourne, et voit un
brutal, qui de paroles insolentes maltraitait une
Bergere.    D'abord il prend les interets d'un sexe a
qui tous les hommes doivent hommage; et apres
avoir donne au brutal le chatiment de son insolence,
il vient a la Bergere, et voit une jeune personne
quij des deux plus beaux yeux qu'il eut jamais vug,
versait des larmes, qu'il trouva les plus belles du
monde.    ' Helas!  dit-il en lui-meme,, est on ca-
pable d'outrager une personne si aimable?  Et quel
mhuniainj quel barbare ne serait touche par de
telles larmes?*   II prend soin de les arreter, ces
larmea, qu'il trouve si belles; et 1'aimable Bergere
prend soin en meme temps de le remercier de son
ld#er service, mais d'une roaniere si charmante, si
tendre, si passionnee^ que le Berger n'ypeut register;
et chaque mot, chaque regard, est un trait plem de
flamme, dont son coeur se sent penetre.    cEstril,
disait-il,,   quelque   chose   qui puisse meriter les
aimables paroles d'un tel remerciment ?   Et que ne
voudrait-on pas faire, a quels services,, a quels dan-
gers, ne serait-on pas ravi de conrir^ pour s'attirer
un seul moment des touchantes douceurs d'une
ame si reconnaissante ? *   Tout le spectacle passe
sans qu'il y donne aucune attention;  mais il se
plaint qu'il est trop court, parce qu'en finissant il
le se'pare de son adorable Bergere; et de cette pre-
miere vue3 de ce premier moment,, il emporte chez
lui tout ce qu'un amour de plusieurs annees peut
avoir de plus violent.    Le voila aussitot a sentir
tous les maux de Tabsence, et il est tourmente de
ne plus voir ce qu'il a si peu vu.    II fait tout ce
qu'il peut pour se redonner cette vue, dont il con-